
La méthode de la composition.  

   La composition est une épreuve qui peut concerner l’histoire,  la géographie et la HGGSP. 

Comme l’étude de documents,  elle s’inscrit dans le cadre d’une méthodologie très précise. Il 

s’agit de répondre à une question de la façon la plus organisée et précise possible. 

I) Le travail préparatoire.  

   Il faut lire attentivement le sujet pour éviter ainsi la faute la plus lourde : le hors-sujet. Il faut 

considérer par exemple en histoire quelles sont les limites chronologiques, en géographie 

quelles sont les limites territoriales, quelles sont les limites thématiques pour l’histoire comme 

pour la géographie.  

  N’hésitez pas à réfléchir quelques minutes sur le sujet.  

  Puis, vous pouvez, si vous estimez en avoir le temps, faire un brouillon. Vous écrivez alors les 

principales connaissances que vous avez sur le sujet. Vous pouvez faire un plan indiquant les 

grandes parties. Vous pouvez rédigez au brouillon l’introduction et la conclusion. Ne rédigez 

jamais le développement au brouillon, vous n’aurez pas le temps de recopier. 

II) La composition.  

   Elle est formée de trois parties : l’introduction, la conclusion et le développement. 

A) L’introduction.  

   L’introduction est composée de 3 sous -parties  

1) La phrase d’amorce de quelques lignes où vous définissez les mots et concepts importants 

contenus dans le sujet, et le contexte historique. Vous pouvez inclure une citation.  

2) La problématique. C’est la question que l’on pose. On peut souvent reprendre le sujet sous 

forme d’une question.  

3) L’annonce du plan. Vous annoncez les différentes parties de votre plan. 

B) La conclusion.  

   La conclusion est composée de 2 sous -parties 

1) La réponse à la problématique. Vous rappelez en quelques lignes votre réponse à la 

problématique.  

2) L’ouverture. Vous pouvez alors sortir du sujet. Par exemple en histoire vous évoquez ce qui 

s’est passé après, en géographie vous évoquez un autre pays… 

  Ne négligez pas l’importance de l’introduction et de la conclusion c’est la première et 

dernière impression du correcteur. 

 



C) Le développement.  

   Il est composé de deux ou trois parties. Évitez d’aller au-delà, la copie devient confuse. Il y a 

différentes types de plan. En histoire, si l’on indique des dates, choisissez le plan 

chronologique, ex La Guerre Froide (1947-1991).  En géographie et en HGGSP, on peut souvent 

utiliser le plan thématique, ex la puissance des EU, on rédige des parties sur 1) la puissance 

politique, militaire et diplomatique 2) économique,  scientifique et technologique 3) culturelle. 

On peut parfois combiner les deux types de plan, ex l’évolution de la puissance des EU depuis 

la Seconde Guerre Mondiale,  on analyse les  différents paramètres de la puissance des EU 

cités précédemment dans le cadre d’une évolution chronologique : La Guerre Froide, l’après-

guerre Froide, la situation actuelle.  

On peut construire un plan plus complexe à partir des concepts de Hard, Soft,  Smart et Sharp 

Power  

  La fin d’une partie doit toujours annoncer la partie suivante, c’est que l’on appelle la 

transition.  

III) Quelques conseils.  

  Soignez l’orthographe, le soin et la lisibilité.   

 Ne sautez jamais de lignes à l’intérieur de l’introduction, le développement et la conclusion.              

Mais allez à la ligne dès que vous changez d’idée.  

  Par contre, sautez plusieurs lignes entre l’introduction et la première partie, chacune des 

parties et la dernière partie et la conclusion. Écrivez entre guillemets les citations et les mots 

étrangers. Si vous écrivez de façon manuscrite utilisez impérativement un stylo noir.  

  Les parties ne sont jamais indiquées par des titres, I), A)…. 

  Utilisez les alinéas : vous décalez sur la droite la première ligne d’un paragraphe.  
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